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Issue d’un parcours en lettres et en histoire,
j’ai longtemps cumulé études et travail pour
assouvir mon besoin d’apprendre en attendant
de trouver ma juste place. Après des années
dans l’enseignement auprès d’enfants en
difficulté scolaire, j’ai créé des ateliers
culturels pour les familles, je suis devenue
libraire et je me suis autorisée à reprendre
l’écriture jusqu’au jour où il n’a plus été
supportable de ne vivre que des choses « à
moitié ». J’ai donc fait des choix drastiques
dans mon quotidien afin d’écrire au maximum.

Ma place, je l’ai trouvée. Hélas, dans un
secteur de l’édition qui vit bien, les conditions
de vie et de reconnaissance sociale et juridique
des auteurices comme des illustrateurices
demeurent méconnues et malmenées. Je ne
supporte plus cette image romantique du
créateur et de la créatrice qui vivraient
d’inspiration et d’eau fraîche. 

" JE NE SUPPORTE PLUS
CETTE IMAGE

ROMANTIQUE DU
CRÉATEUR ET DE LA

CRÉATRICE QUI
VIVRAIENT

D’INSPIRATION ET D’EAU
FRAÎCHE. "

Administratrice

Elle entretient l’ignorance du grand public
tout en desservant la cause de celles et ceux
qui veulent à juste titre vivre de leur métier.

Car, comme le dit si bien La Charte, créer est
un métier avec un temps de travail conséquent,
des obligations, des remises en question, des
engagements et d’usantes heures de
confrontation avec des organismes qui ne
connaissent rien à nos réelles conditions de
vie. 
Pour toutes ces raisons et la force que peut
apporter le collectif, je souhaite contribuer à
cette association qui a déjà fait beaucoup pour
les créateurs. La chaîne du livre doit enfin
inclure de manière réaliste et concrète les
auteurs, les illustrateurs et les traducteurs. Il
reste tant à faire…

 


